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Résumé de l'article
On admet généralement que le coût des opérations de maintien de la paix au
Congo est à l'origine de la crise financière qui secoue actuellement les Nations
Unies. Michael Carroll soutient que ce problème financier se serait manifesté
dès 1956 et découlerait plutôt du mode de financement de la Force d'urgence
des Nations Unies (FUNU). Celles-ci ne pouvaient vivre que de beaux discours :
elles avaient besoin d'un signe concret d'appui, d'une contribution au
financement des opérations de maintien de la paix. Au Canada, la popularité
politique de ces opérations militaires pacifistes était telle quelle força le
gouvernement de Diefenbaker à jouer un rôle actif dans le règlement de la
difficile crise financière que traversaient les Nations Unies. Toutefois, en dépit
des avantages que la FUNU et ses opérations de maintien de la paix
procuraient à un monde instable, le Canada et les Nations Unies ne disposaient
en fait que de très peu de moyens pour contraindre chacune des nations à
financer les politiques collectives onusiennes.
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